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Cowool : quel bilan après quatre mois
d’ouverture ?

Le 3 janvier  dernier,  l’espace de coworking et  de coliving Cowool  ouvrait  ses  portes  aux
entreprises, aux particuliers, aux voyageurs ainsi qu’aux Avignonnais. Qu’en est-il quatre mois
plus tard ?

Si concept du ‘vivre ensemble’ n’est pas encore très répandu en France, Cowool a bien prouvé que c’est
possible, mais surtout, que cela fonctionne ! Lors de l’inauguration de l’édifice qui vient d’avoir lieu, son
équipe a pu partager son expérience durant les prémices de ce projet innovant, ainsi que l’avenir imaginé
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pour ce nouveau modèle de vie hybride.

L’inauguration du Cowool ‘pilote’. ©Morgan Palun

Situés au 25 avenue Mazarin, les 3700m2 de Cowool repensent la façon de partager mais aussi celle de
travailler. Bureaux individuels, bureaux partagés, salles de réunion, appartements ou encore salle de
sport, tout a été mis en place afin que les personnes de passage à Cowool s’y sentent bien, comme à la
maison pour ceux qui le souhaitent, ou au contraire, le lieu peut aussi constituer un endroit pour s’évader
de la vie routinière. « Beaucoup de personnes qui travaillent de chez elles viennent à Cowool pour casser
leurs habitudes mais aussi pour distinguer leur lieu de vie de leur lieu de travail », explique Anne-Audrey
Beraud, directrice de Cowool Avignon.

Des ‘cowoolers’ de tout horizon

Que ce soit du côté travail ou du côté habitation, Cowool présente un panel diversifié de clients. Si
l’entreprise pensait toucher un public plutôt vauclusien durant les premiers mois, la réalité en est tout
autre. Parmi les occupants des espaces de coliving, comme pour ceux de coworking, on peut retrouver 15
nationalités différentes.Toutes les langues se mélangent.

https://www.google.com/maps/place/Cowool/@43.9321001,4.8291419,17z/data=!4m16!1m7!3m6!1s0x12b5ec3dfb0f3fcf:0x1c3d5dfbc11207a6!2s25+Av.+Mazarin,+84000+Avignon!3b1!8m2!3d43.9321001!4d4.8313306!3m7!1s0x12b5ed325dab0815:0x57cf584b44733d8e!5m2!4m1!1i2!8m2!3d43.9328212!4d4.8328723
https://www.linkedin.com/in/anne-audrey-beraud-29506978/
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Il est voisin du centre commercial Cap Sud, pourtant, Cowool donne l’impression de faire le tour du
monde. « Le principe de coliving se base sur la mixité des personnes qui consomment ce genre de mode
de vie, explique Gui Perdrix, expert en coliving et directeur de l’association Co-Liv. On mélange des
individus de différents milieux et de différentes classes sociales, mais sans faire de distinction entre les
uns et les autres. » Ainsi, l’italien se mélange à l’anglais, à l’espagnol, ainsi qu’à bien d’autres langues
étrangères, mais le français est également bien présent dans les espaces, notamment les bureaux.

…mais aussi des locaux

En s’implantant à Avignon, Cowool voulait participer à l’économie avignonnaise et vauclusienne. C’est
pourquoi l’édifice accueille de nombreuses entreprises et structures locales au quotidien. Agences de
communication, sociétés de location d’hébergement, autoentrepreneurs ou encore le club de handball
d’Avignon, Cowool démontre une fois de plus la diversité au sein de ses cowoolers.

« C’était très important pour nous de créer une synergie avec les entreprises et les travailleurs du coin,
développe la directrice de l’établissement. C’était tout aussi primordial d’ouvrir nos portes à d’autres
structures comme le club de handball de la ville car c’est ça l’esprit Cowool, c’est de mélanger différents
milieux, qu’ils soient professionnels ou non. » Ce principe de mixité est l’un des aspects les plus attirants
du lieu. Les libertés qu’offre Cowool sont également un argument phare pour attirer la clientèle.

https://www.linkedin.com/in/perdrix/?originalSubdomain=fr
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Un des bureaux que peuvent occuper les entreprises et autres structures, qu’elles soient
vauclusiennes ou non. ©Morgan Palun

Une nouvelle façon de vivre moins contraignante

« Pas de cash, pas de clef, pas de contrat », c’est l’une des devises de Cowool. Contrairement à un
hébergement classique, obtenir les clefs d’un ‘flex appart’ est relativement facile. Aucun revenu n’est
demandé et il n’est pas nécessaire d’avoir un certain contrat de travail pour vivre dans un appartement
Cowool, contrairement à un hébergement plus traditionnel qui nécessite de remplir un dossier assez
conséquent.

De plus, la périodicité du séjour peut être adaptable aux envies et aux conditions de chacun. Si la plupart
des séjours durent en moyenne entre 3 et 6 mois, les cowoolers peuvent également rester seulement
quelques jours ou bien toute l’année s’ils le souhaitent, alors qu’une location classique est généralement
saisonnière, dure une année scolaire ou plus. « L’absence de contrainte est un atout majeur de Cowool,
confie Laurent Teisserenc, directeur du groupe immobilier HPC Capital et fondateur du concept Cowool.
Aujourd’hui, le marché du coworking et coliving est assez étroit mais il risque d’exploser d’ici peu grâce à
ce genre d’atout qui va attirer de plus en plus. »

https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2020/12/footer_pdf_echo_mardi.jpg


26 avril 2026 | Cowool : quel bilan après quatre mois d’ouverture ?

Ecrit par Vanessa Arnal-Laugier le 17 mai 2022

https://www.echodumardi.com/dossier/cowool-quel-bilan-apres-quatre-mois-douverture/   5/6

Un exemple de ‘flex appart’ que l’on peut retrouver à Cowool. ©Morgan Palun

Les bienfaits du coliving

Si le coworking a trouvé sa place en France depuis quelques années déjà, le principe du coliving, lui, est
beaucoup plus récent. Pour preuve, le terme de ‘coliving’ n’a été inventé qu’en 2015 et ne possède
toujours pas de définition officielle à ce jour. Mais ce nouveau concept du ‘vivre ensemble’ commence à
faire son nid et devient une tendance de plus en plus recherchée, notamment depuis la crise du Covid-19
qui a favorisé le sentiment de solitude chez l’individu.

Plusieurs études, principalement étrangères, prouvent que le coliving a des bienfaits sur l’être humain.
« Les établissements  coliving n’offrent pas seulement des services d’hébergement de haute qualité, ils
fournissent également de la flexibilité ainsi  que de l’homogénéité,  peu importe où ils  se situent »,
explique la société immobilière américaine JLL dans son étude ‘How can co-living build on today’s
student accommodation ?’ (‘Comment le coliving peut s’appuyer sur le logement étudiant d’aujourd’hui
?’)

Quel avenir pour Cowool ?

https://www.jll.fr/fr/etudes-recherche/marches/how-can-co-living-build-on-todays-student-accommodation
https://www.jll.fr/fr/etudes-recherche/marches/how-can-co-living-build-on-todays-student-accommodation
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Si  Cowool  semble  en  bonne  voie  pour  devenir  un  exemple  de  coliving  et  coworking  en  France,
l’entreprise ne compte pas s’arrêter là. Pour le moment, l’ouverture de 8 autres établissements est
prévue dans les prochains mois. Ainsi, les villes de Cergy, Grenoble, Villeneuve d’Ascq, Nice, et bien
d’autres, devraient elles aussi accueillir leur espace Cowool.

D’ici  quelques années,  l’entreprise devrait  posséder une vingtaine d’établissements disséminés dans
toute la France. Celui d’Avignon est le Cowool ‘pilote’, c’est sur ses bons et ses mauvais côtés que
Laurent Teisserenc et ses équipes vont se baser pour développer les autres espaces au mieux et pour les
améliorer au fil du temps. 

De gauche à droite : Gui Perdrix, Laurent Teisserenc, Anne-Audrey Beraud. ©Vanessa Arnal
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